
Pessah 

Quand la Torah finit de raconter la sortie d’Egypte, elle annonce que « cette nuit sera une nuit 

gardée, (conservée, sauvegardée, préservée, protégée) dans chaque génération ».    

שמרים לכל בני ישראל לדרתם",  ,הוא הלילה הזה להשם ,להוציאם מארץ מצרים ,"ליל שמרים הוא להשם
  (שמות, יב, מב).

« C’est une nuit gardée pour D-ieu, afin de les faire sortir d’Egypte ; c’est cette nuit-là pour D-ieu, 

gardée pour tous les fils d’Israël dans leur générations », (Chémot, Exode, 12, 42). 

Pendant cette nuit de Pessah en effet, tous les juifs fêtent la sortie d’Egypte ; ils la racontent avec 

détails, à travers la Haggadah pendant la nuit du Seder, la nuit de Pessah. C’est à ce moment qu’ils 

mangent aussi la Matza et le Maror, comme souvenir. 

Ce verset comporte une répétition : le fait que la nuit sera gardée. La deuxième fois, il ajoute : « pour 

tous les fils d’Israël dans leur générations ». Que cela signifie ?  

Lisons alors un autre passage de la Haggadah de Pessah :  

, אלא שבכל דור ודור עומדים עלינו לכלותינו ,עלינו לכלותינושלא אחד בלבד עמד  ."והיא שעמדה לאבותינו ולנו
 אלא הקדוש ברוך הוא מצילנו מידם".

« C’est elle (la Promesse de D-ieu) qui a soutenu, nos ancêtres et nous ; car ce n’est pas uniquement 

un (le Pharaon) qui se leva contre nous, afin de nous exterminer, mais ainsi il en est dans chaque 

génération : ils se lèvent contre nous pour nous exterminer, mais, le Saint-Béni-Soit-Il nous sauve de 

leur mains ». 

Pharaon avait justifié sa persécution à l’égard des juifs par ces termes :  

, ועלה מן הארץ" ,ונלחם בנו ,והיה כי תקראנה מלחמה ונוסף גם הוא על שונאינו, ירבה פן ,"הבה נתחכמה לו
  (שמות, א, י).

« Préparons-nous, soyons plus intelligent que lui (le peuple juif), de peur qu’il ne s'accroisse, et que, 

quand surviendra une guerre, il ne se joigne à nos ennemis, pour nous combattre, et sortir ensuite du 

pays », (Exode, 1, 10).  

Les derniers mots : « sortir ensuite du pays », pourraient s’expliquer de deux façons. La première 

façon est : « les juifs sortiront du pays », et ainsi nous perdrons notre suprématie sur eux, ce qui 

pourrait nous causer du tort dans le futur. La deuxième façon est: « les juifs nous (les égyptiens) 

feront sortir de notre terre », et eux, les juifs, la prendront comme leur terre (voir Rachi).  

Pharaon ne fut pas seul à appliquer cette politique, mais elle se répéta dans chaque génération. En 

voici quelques exemples, dans les temps modernes : à la fin du 19ème siècle en France, pendant 

l’affaire Dreyfus, les antisémites disaient : « les juifs cherchent à vendre la France aux ennemis ». Au 

début du 20ème siècle, la police secrète du Tzar Nicolas II de Russie rédigeait le Protocole des Sages de 

Sion, un pamphlet, qui se présentait comme un plan de conquête du monde, établi par les juifs. Son 

texte voulait faire croire qu'il existait un programme, mis au point par un conseil de sages juifs, afin 

d'anéantir la chrétienté, et de dominer le monde. Le livre se compose de supposés compte-rendu 

d'une vingtaine de réunions secrètes, exposant un plan secret de domination du monde. Ce plan, 



imaginaire, utiliserait violences, ruses, guerres, pour installer un pouvoir juif sur le monde. Le diable 

allemand y fait référence dans Mein Kampf, comme argument justifiant à ses yeux la théorie du 

complot juif. Aujourd’hui, après la naissance de l’état d’Israël, tous ces thèmes sont repris par une 

grande partie du monde arabo-musulman.  

Les juifs fêtent aussi Pourim, comme souvenir de la délivrance divine des mains de Haman, ce 

premier ministre de Perse qui, en l’an -360, chercha à exterminer les juifs. Celui-ci déclara au roi 

Assuérus:  

« Il y a dans toutes les provinces de ton royaume un peuple dispersé, et il vit à part parmi les peuples, 

ayant des lois différentes de celles de tous les peuples, et n'observant point les lois du roi. Il n'est pas 

dans l'intérêt du roi de le laisser. Si le roi le trouve bon, qu'on écrive l'ordre de les faire périr », 

(Esther, 3, 8-9).  

Le Midrach (Rabbah, Esther) commente ces versets, avec les arguments du même style que ceux du 

Protocole des Sages de Sion. Revenons-alors au verset, cité ci-dessus:  

« C’est une nuit gardée pour D-ieu, afin de les faire sortir d’Egypte ; c’est cette nuit-là pour D-ieu, 

gardée pour tous les fils d’Israël, dans leur générations », (Chémot, Exode, 12, 42).  

Le sens des mots : « dans chaque génération », est ainsi : D-ieu sauve le peuple juif, dans chaque 

génération, de ces antisémites, qui agissent comme jadis le Pharaon d’Egypte.  

C’est pour cette raison, qu’on dit aussi dans la Haggadah, pendant la nuit de Pessah, au Seder :  

שנאמר: והגדת ביום ההוא לאמר בעבור זה  יצא ממצרים,הוא לו יכל דור ודור חייב אדם לראות את עצמו כא"ב
  עשה השם לי בצאתי ממצרים", (שמות, יג, ח).

« Dans chaque génération, l’homme (juif) doit se voir comme si c’est lui-même qui est sorti d’Egypte, 

comme dit le verset : « Tu diras alors à ton fils: C'est en mémoire de ce que l'Éternel a fait pour moi, 

lorsque je suis sorti d'Égypte », (Exode, 13, 8).  

Ce verset enseigne, que D-ieu a fait sortir chacun, dans chaque génération, d’Egypte ; Il le libère des 

antisémites. Ainsi, D-ieu tiendra Sa Promesse pour nous, et nous sauvera des projets de tous les 

antisémites, toutes catégories confondus.   

 


